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anera ains: L7i rvligion de l ai espagnle est 'a înthoî!i<tpaostolique -- Mais vous aurez froid tout une nuit d'utomnc, me dit, M. de....

et romaine LFSt seoblige l Stenir le, uh et se- îulistres. Son neveu, reprit :-Qe le petit bonhnume rneporte de la braisear.-DSn-- r diidlan r ive: Un dans ui sabot. Al. Pabbé rouverti, Rnd de rande cheminéearuiel dW l1rern lhi te e inombre des senrao"ur. Leir noin tion t 'riiendre-. ai, -rii dllit- esrleu eotàvee e cettir salle maudite, du bos q e lY vouhus allumer, et qui sonteonendra au ro<<i.-z utre nrtiti h . le fonctions< de( sL'rmieuir semnti à vie Ct à'b'
.l: noinîiatioûn di r.i.-Autr'e r : 1.> Gd r> e< leshèrïîilrs inu. gnit comum les flanbeaux ai souefl' des spectres ; et si Ml. .'zibbé

dits de la courîni sont srawnirs il,'fait à 25 ans.- Auire articha : Le Veut se coucher, il trouvera au.iniinu le l'appartement le mateai

Sena;t, inYehut * s n'<-ion ley nl<îîbiîu., exercern les fluntsmins .acouverture que j'y ai trans,îortés la veille.de ma funeste expe-
judiciairtes: 1 - . orqui'l nia à jnr m i en vertu WParte d'acet.-

sntioun dle l< Chi'bîre des D1pués i . =, orspl d-ra nnn«aiître <le- lie voilà dans le sinistre escalier. Arrivé à la -dernière marche,
lis contre la e'riont ou lignité hi roi, nu cunie la sûret de PEtat JC congdYie mon ruide. Ct lui enions de m'atendre à quelques pas,
3 = lorq'il juirra sec pr oes l.emb. dlans un androit O6 il pourra entendre ma voix.p<iur appeler,au besoin,

"Tiun IV.-ie lu (lumbre des Dépa/s.- L'art. 5 cera éilormu ainsi les h:hitans du chIeam. Tenant dans une manin d2ux bougies, dans
6Les députés serlot a(-i pour ni mi lautre le réchaud cui conîtenait hi braise, ju pousse de mes genoux

Le O lit dl hl aler 1/ u ilieu u secepoÇmdiil. Univers. une porte qui nvait pas été lerm ti rement formée depuis la visite
. l El dIC 1i(lu ponumle lorimme,et 'entre dans una vastesullC ; naiis,avant d'allumer

" Dapre- réOhnt de hInwtrulcie loiimrne contre le gnral Pr m Am, jexlurC plapprternent. Quatre murs humides et nus, deuxet les necusées di emp!at cmon Ira vie du gvne rA Narv az, e uéneral Pron •IL-Iparat 7cete dit. Ontî tIlr. W ce uu" fenêtres calleutrées ; dans un enfonettant, une porte sais doute

trois eingl- qui't i n pre te, qu.- Irnie mans tdh conriinîunee depuis longteins. J sens une odeur.desigreable, mais je

les avait chg*s dIo tuer le genra N;rvmuz Tus l ls rs neuaé e recotuis cette scntchr da mmîîstsure7 que l'tn respire.ordiniirenent

aont d'accord s<r ce poilL . g'iér:i Pria, iterroé >ur t'usage qui'il v>u dans un lYeu inhabitê.Je retourno à la porte d'citrée pour la fermer ;

lait faire dm' espin'es, et p..u<<ptui il avt remis, linait .i e' un léger courant d'air frappe mn> visagu et me fuit du bien ; 1 reliait
tait timy t ors. N touri ilis, por l'ihinneur espap r, que toites ces d'uiie lluiarne sans vitres qui éclairait le palier.
chaiges 1rw-nt méa:îréc4 nal fondées. Le ficl a con<cli à la lein.'le Avant fermé hi. lourde porte avec soin, .essnvi d'allumer du feu

nrt ; e pil'es ont éé tenu-es aux av'ent-. Demai. le coneil des.gó- iipossile : les churbons u'exhalaient que de bi fu mée. Le pauvro
nertu se tre ira pu r juget t'accu7. La main remlie eni triç ani csjue homme, me dis-je en surianlet,n pas reinrqyué que c'est l'hu-

nel- midité da fîrer qui eipêchte les, chuarbois et le bois de prendre flam-
er1cfe /et l 21 octobr.' le c.imra v oce. Me resiglant a passer cette nuit sans feu, j'teignis les char-

De' fron/iere e /l Pologne, cr,', b.->an le cou r edi bnons; dans la craitnte q <ta ja funme. 1ite à la maun vaise odeur de
d'auCt oit décour>s'i dan<s le r.e,:<urnie <une aso<cuitt poli'.que s'i'rete, et , b
des arrtlaîion furent faites, sii\t VariM. smt I i: d'naires lieux. Le l';tlM ient, ne mc foraât d'en sortir. .Je pose mes deux bouges

comiti-tin<2 d i'truoimi . sa/or min btt 22 per.manes qui avalen sur t chimnée. je mnetuvelîp dans la couvertire, et je me coucha

parti <l.iioolm a cowd<lriin niex lr.vx i'n s 7à Ir'rlpitit7 Cn sur la mtls. Piivre jeune hommt, toc disais-je encore en fermant

S:ba ri4 in uht dont I' tnis -"nt : Gryai w J. Jonki, anse -ir les yeux pour tâlicQ- de dormir, pauvre jeune horrime qui croit aum

prèe le tribuna! de L-:y irdis Wî''l'akv -ki. nioat ; Alndre Kr' I revenais l
piuen :i: ; 1 :ntrw n' tsnt A'mi 'iainî à t Mme peine poum .Mes-paupières s'appesantissent. un poids de plus en plus lourd
'e ou 1u ans. Lmm b:îcin, conma smnt esilues' grne mna respiration : craignant d'étof'r;,je me lève en stirsaut sur

-- _ -~- m"ion san11t. MLls dux boPies noiurntes n, proejètenti qu'une lueur
U1N E A P PA RF 107.'9 pâle, qui ne sert qu'd'xag'rer lpaisseur des téiibires. Je sens

J'vms ét app' l. lu misp Un auv'mbr', u'p asvister, dans une comme une miain mlacée qui scrre ma poitrine ; mes yeux troublés

grave :eladi, do nt'dev'Lu de<' M. d. Lvut qu'un npetr'oivent nu loin des ombres qui interceptent par instans les re-

crise he<'ur'eus lh s:uv ; p :'tai pròs de lui udtir'nt sa contv iln ulus vap'ircux de la hirière sur les m rmiles; fetends des frôle-

ce. Vous n s tinriz hvînr 'e qui avait rendu imilaulei l'xztrmi- mnis 1% érs. semblables à ceix d'un linceul que tiuinerait un spee-
té ce ju b ,r vr cte idoe de spectre 't de lincetl. que vois-je? Vis-à-vis de

un vi'ux h .. l171it la puri d's re- <înun. moi. aine lueur blanche comme celle (e hi lute voilhe d'un nuage, et

Depuis pluseurs ainnées. le bruit courait gl<une charnie du <'a nu< iieu un fita:in s'gitait dans un suaire, qui tout 'un coup

tems étil hntiée la nut par dos ïame . Tm La timndeps le s''atrrte eItme Ie-arde. .Je ve tiz Iir cette afflreuse nappar.tioi ; je

dernier trte ' lI frc, le b'deau et le mît:re ll de l: p-u croîs vc terrec ceur qu l spectre clhirche i se débarrasser de son lin-

roisse. jusqu-u O . dI.i... ti-mme. <'tait cnainct tie laI ' de <de t cel pour courir arèsmoi. A travers les vapeurs, son visage m'ap-

nppa'ritimn du reve<'1iihîiinan. 011 avait, chrit-ot. sduvent entemlu deprnidcarn, livide je veux le repousser avec mes bras ; les

brtits de chaîn's. ds gîll*mins: lri il 'v SIVl pts uno e"tl< Swien Mepins. du liteti. s'vllonasent vers moi. Le spectre se dres-

:e: q (e com imin7 pour me saisir. je bondis en arrière ; ce bond allége un
tiari. (it-'r:vait'. .vt'nemtinit arria ( nvez1 dle t I. d v.. it r ittant PtolTeiment qlui mcpprcsse ; détournant mes regards de

déconerté les ins dans l'ur dute-et cotîirme les eul r's dans leurs cette vismon étrane. et to'rrible je me jette n genoux pIm prier; ira-
crainîtes. Le jnie htotu', n'ntentt purler,' dns lus siir''es dei pi) sible. je suis tojors opprcss(. .Pemends des bruts faibles comme

so01 <1."' (one lie de h chmre aux revtnaIns, s'>t<it tinimla de touj ries soupirs. et les melt7is que j'avais vues passer ti loi, je les sens

les conteîrs. 't, pour bl coiiireHî, il avait is hi reltutim de pdu I errer nuotur de .mi : elles efeturetnt ma poitrme, elles frappent nia

ser tunI nuit hait cet t ppartmit dus morts :iS, aprè n oi téta. Mont Dient Im tie disuis-je en moi-imême.c'st poortant absurde de

deux heures de itte cinitr les fitòmes, il était revenu §e c(nit( croire aux revenuns ; les morts nto font point le mal Nhe serait-ce pas

un smeetr'e.s sdqu. 7iimait. plutôt dles vivauts qui jouent aux fanilîûtòîmts, pour effinyer les habitans

ÚTTn soir qu' tous les hites du cit. réunis autour din bon mu, chi chati ? J nme sourins que dls étrangers avuient ofiert. à M.

e rejuuis>saient du la convalescenco du jeuttn pl:isic. je ttmifestai de .. d'acheter son domain. dans lespérance de Pobteir à meilleur

l'intention d'lr itmi-tmmc hr s re d ' renn. march: n îe jwotiuent-ils pas la comédie ? Alors, je ceechnis à nie ranp-

Tous los sistatns linnt ; le jeit< hoiune mue dit viv'tentz. d'tin peler ces histoirs d lAux revenans connues <le totit le monde ; mmrts

air ciny': M. ttbbAL . jeous tiin prie, 7'y îllez '.! ' u'' n''''' citttis ba douloureuse sensation de mni Cim e r quil y avait au

pras mtà Plpreuve. mtin ami -Noi, pairen quo j'ai en la >e de dessPs (de nmi les bias qui s'efdiçaient de m-etotfker. tant mon op-

mi'arr(hr aX mbrtssemens <-s sictreS, (li I srrnm'1o pressioîn devenait intol"rable. D('sesperé, je celrche à fuir ; eni heur-

poitine 't la gr't : tiais jt seI q 0e vous un leur hapti're tanit ç 5 et là ps murs. je toucme qmelque chose de glacé: je recule

les." Je pie ui d:ts m rsu 5nnr, nla- le i rnu du Dun en Surnlt. et je vois das hi lueur blanche le Spectre ouvrant une

homme Utn<l na m7:tes Woonnes qui triembliunt inllom 'in hl' hi r. t je t rClnu-c et tonbe à terre. Ausstôt, je sens

Cette chambre f.iut pnr7ti !ale m d chui enmOi abn et one odcur mtuaire bien pir' que calle que 'avms deja respn-eC en

depuis lon m. Pour s'' r'endr', il lhilt tiv(rtser- I1lusio5 aIs. r-t danus 'cetehl mbe. qui almait pCut CIrc devenir mon tom-

franchir dI tu s et imuuumi eeat'' àamil.uitt. Jo 'i tu. Il n semble qpe c'est la îbiuche dim th.nt ôrme q:ii a votai cette

dami pet ur Y q' htcim tà m7'n mpannr ; m0 C'n ne ft halint enipesi, et pur une emenvable îthilhté. danis le mme

qu'après a nit hui à ses yeu" et mis da:: sa Moune pic in-nt ms hupis steignant, et, las yerx encore fsenés de I'ap-

'rgent par mt'in. e ur coi c dans leurs itiaches rongets et fumnntes deux pru-

-Pr i z'::-d, M1. lk:libb, ie dli le Ievu dle M. d...: mtez < 'es etdanU'tes... Ellespa[.:nssent, et je mu trouvae plongé d'ais

plusi7urs'b tiile je n'en avais qu'une c! Phaltein des 1ittômts Pllu kls tlnbre lus tius prtnmdes ;Je veux de mouveau puer Dieu, j'en

suis 'n:e citg èl< par l'oppression de ita poirne. par l'udeur ôs


